
LES INONDATIONS 
U situation 

à devenir normale 
m temps «le la fcnu-ii.v <i,. jeudi m 

coaabUrablf-tii.-ut la décrue corn-
' et velu, faut-il *><*tre. a la 

mtteanetjou d«\s «intetrés .|Ul rAtnté-
•SatteBsB hahlaatbiau e*. réparent tant bien 
•su • • • ten i n m dnaimama .•an«<v 

DANS LA HEOlOn 
La tiéert..? «"accentue partout 
ttefteo au tempo sec H»P itou» avons depuis, 

i Ja*mr" le aiveaa des «aux • sensible. 
bei*s>~- ilaiM tontes les partie* «lu terri-

ttaire oui avaient- «Hé lnon«l«'-cs. Un certains 
«endroit* tnfmc l'can a pce*r«nc cornpli'-tcment 
«Mapnrn 

LA CRUE DE LA LYS 
»-« tlw.ru.> »e*t «ontlnuée tlnue fdgou ap

préciable au eour* «le In nuit «le mercredi 1 
leudl dans tonto M vallée ,le la Lye. 

Bit conipersii<oii »vn- les cotes les plus 
tartes qui furent constatée», mardi mutin li 
« • J U L à M h., de: 

A Mervllle: amont • ni. ett; aval -.-
2 m. n«. 

A Honnilo. • .iniout 1 m. U : uval -|-
C m. H . 

Voici celles <iui oui Vu- .'nregvHree* jeudi 
IN janvier. A I betuvs «jn matin : 

A MerrlUr: amont •» m. evT, aval •',-

A Bac-Saint-M»'tr .tiuoni 1 m. 76; 
• v a l -'- 2 » . 33. 

A HoupHites : uuimu • r m. OS: aval -'-
Si m. 44. 

QUELQUES SiraSTRSS 
UNTREIfT DANS LEURS DEMEURES 

A AMEflTIRRES 
Au cour* de la marinée de jeudi quelque-» 

QiSbitants d'Arraendère* qni avaient «fil fuir 
ftear demeure -par imite 6V rinomlatkni. ont 
' liât 1*1 ri' tenr domicile. Les autre.» suivront 
ewi fur et ft mesure de* poaatbiBttV. 

D*mtre part Je travail a pu reprendre ea 
•najenre parti*; dans h- ntn-lques tialne« «roi 
avaient été inondée». 

A IRUAT-LES-IUIIE5 
4J*au« * u foact taaneaaeat *l«*s for tes pata» 

nés que l'adinhiiatraOan des mine* a fait 
fonctionner, la «situation R'aneHore de pins 

«a pfuK. IMêja de nombretrx immeubles ont 
été dégagée et des équipes d'enrrriers s'ot-
•r-upent déjà à l'enlèvement, du limon. 

Des mesure* d assainissement ont été pn-
«ses sur place par M. le docteur Vailtenf, 
rttrecteni' des services d'hymne du Pa*-dc-
'Mais. 

Os entitue <m'tin" trentaine de maison* 
•-oastruites en « pâmants» • et prot>riété de la 
ttompagnic 'les aaataj devront être aban
données. 

A Bétbuue. tm taux sa* disparu <T l'on ne 
sis^nUe pas *• graves décàt-, I p a t chez 
•fuelqu«• commerçants. Itarus al région, l'on 
revient A ime ettuatio.'i normale 

E N 1 E L G I Q U E 
A LtervNord 

IVor la aecouri- Cala est fcCMC, L«:H*-
Nord a connu le-< déwuim-meut^ de l'inoada-
tiem. Par unit»- <le< pinie-» pemiatantes de ai 
«émane aUflaaaaa, bai .aux au rien avalent 
eoueJdérableni«-i.i t»aml H dimanche ma
tin eile» raenuvraient :v~ i.ianrpn voiaina. Du 
. imétier* ft '.a caaa, la vente ét.lit «ou» oau. 
I» quart le-.- de la [a»»ie fut JMJ .1 iitiilèrement 
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«e «'eut que veiu atidi aaje' laa eaux aa i«tf» 
rèreat comoaMeawut. lnb—nt de leur paasa-
ce. des traces peu aar<abb». 

CONSEIL DE CABINET 
LA REGLEMENTATION DE LA VBNTE 

DES AftMES. — LA CREATION OVH 
CONSEIL ECONOMIQUE NATIONAL 
Paria, 8 janvier. — Le* mlntatre» et eeuts 

secrétaire* d Etat à exception de MM. 
«eue Heuoolt. Cléauutei, JaaUa tjodart, 
Prancoiis-AIbvrrt. Daiadiar, Laurent-Kynac et 
Bénaset se sont réonia ce matin an Quai 
d'Orsay eu Ooseeil de t'abroet, ewis la p»ê-
eidem-e de M. Ilenkif. 

La délibération a doré de » h. 30 A 1S heu-
«•.-. 12 de l'après-midi. 

M. Cbsutesaps a saisi le Conseil des ter-
me>s du projet de loi qu'il « préparé sur at 
réelementation d« ta vente et de la détention 
des arme». 

Le Conseil a poussuit'i l'examen du iwo-
jet relatif à ka création du Conseil ccono-
miqur natteunl. 

Le prochain Conseil des miuiatrc.* aura lieu 
mardi malin à l'Elysée, A ltl iieure*. 

—— a» . 

L'Amérique inscrit à son budget 
un crédit de 16 millions de dollars 

pour sa défense aérienne 
Londres. 8 janvier. — On mande du Netv-

Tork a l'« Agence Kauter • 
l'a crédit de l(i millions de dollars a été 

inscrit pour le budget, ("est le plus fort qui 
ait été proposé Jusqu'ici pour la défense aé
rienne des attats-rnio. Néanmoins. M. 
Week», secrétaire de la Gaerre a Informé aa 
Commission de lu Chambre des représentants 
qae la esnearrenee des armements aériens 
rendait ces crédits insuffisants. 

•sWPff 

COMMUNISTE En marge 
de la Conférence 

de Paris 

JVL Sonnere se à Toulouse 
Toulouse, 8 .janvier. — Cette nuit, dans 

ua aotel de » rue Victor-Hugo. M. Ernest 
Souliere. .58 ans. Ingénieur agronome, direc
teur des services agricoles dn Finistère, c'est 
eoicidé de deux coups de revolver. 

Le défunt a expliqué qu'il se donnait vo
lontairement la mort par crainte des respon
sabilités encourue» dans la gestion da ravi
taillement du Finistère, bien que personnelle
ment, i l n'ait rien à se reprocher. Le déses
péré, contre lequel nu mandat d'arrêt avait 
été décerné, le 28 décembre denier, par le 
j u g e d' instruction <!•• QnJlnprr, é t a i t parti 
depuis le mois de septembre. U était descen
du le i janvier A l'hôtel où U s'est suicidé, 
sous le faux nom de M. Etienne tartan. 

TROTSKT EST BLAJHE OFnaELIXMEHT 
Moscou. S janvier. — Le congres du parti 

communiste a condamné 3 l'unanimité l'atti
tude de Trotaky. 

M. ROGER GAILLARD 
QUITTE LE THEATRE FRANÇAJS 

Ratât S janvier. — M. Beger Gaillard, 
pensionnaire de la remédie-Français*', a 
remis entre les mains de M. Emile Fabre su 
démission «le nonrionnaire de la compagnie. 

— 
M. LOEBE A ÉTÉ ELU M ' 

PRESIDENT DU REICHSTAG 
Berlin. H janvier. — Le Roichstn? s'est' 

r«-uni cet ti près-midi pour élire'son bureau. 
M. Ls*BB*, candidat socialiste, a été élu pré
sident au [.remicr tonr «k- scrutin par J31 
voix contre 182. 

Le pmùdcnt du Keicnsiax dissous était M. 
Walratï. maiionulUte. M. Loebe avait présidé 
nux travaux de l'avant-dernii'-re assemblée. 

(i>L.v toanuMovDAirr pjutnctxiaa) 

Bruxelles. 8 janvier lu2.> 
La «ïïout'éreuce de Pari» laisse la ma.-vsc in

différente et sceptique. Les miHeux poiitfciues 
et industriels seuls y attachent quelque im
portance, bien qu'ils la considèrent un i>eu 
comme un nouveau replat ru KC d'une situa
tion difficile quasi' désespérée? Lu priorité 
belge tic semble pas devoir rester dans la 
bagarre. On ne s'imueitU' pas que les alHés 
Itonrraient retirer leur parole et leur signa
ture * ce snjet. Mai*, «eue priorité restant 
sauve, qu'allons-nous recevoir du plan Du-
•wes, A titre de réparations et i>our faire face 
A notre dette de 40 milliards? C'est la .ton-
teille à encre. Disons qu'on n'espère plan 
grand chose de ce cot<"i. l'AUemagnc ayant 
réussi, par !«•» manoeuvre» que l'on sait, A 
se décharger de ses responsabilités. 

Sans confiance sur les paiements alle
mands et leur répartition, lu politique et l'In
dustrie espèrent que la Conférence- de Paris 
éciaircira. dans des conversations et des con
ciliabules privés, le terrain paœablcinent 
broussailleux des en tentes douanières. Ĵ a 
Belgique, pour vivre, a besoin d'exporter. 
C^eet le principe qni domine toute l'écono
mique du pays, «i la guerre de tarîft> qui ne 
fait que commencer, nous menace d'un écra
sement, mou puys peut connaître non seule
ment des heures difficiles, mais aussi jes mo
ments dangereux. 

Franchement, peut-on demander A la Bel
gique de se ranger avec les nations qui l'af
fameront.' Quelles seront ces nations? Et 
qui ne voit qu'entre une union économique et 
une entente polit.que avec tel ou tel peuple, 
il n'y a pas loin. Faut-il rappeler que, mal
gré sa petitesso. étant donné sa position géo
graphique, la Belgique compte énormément 
dans la politique européenne? Faut-il aussi 
redire que l'aprts guerre ne cesse de lui mon
trer que les puissances d'argent ont le pas 
sur les forces morales et que celles-ci ne figu
rent pas dans lu comptabil'té des recettes et 
des dépenses de guerre? Mauvais et déplora
ble exemple pour les générations de demain. 

Bref. A Paris, M.Theuni« n'a pas le pouvoir 
d'atbamlounor les. derniers droits aa la Bel
gique: mais sa mission principale sera, n'eu 
douteiw pas, de montrer A la France et A 
l'Angleterre que leur int«>rét et lettré ami
tiés doivent être d'accord pour renouveler 
sur le teraiu économique l'entente réalisée 
pendant la guerre. Lee difficultés rencontrées 
par les fran«K>-belges «lans leurs tractations 
économiques avec le Be'ch, prouvent d'ail
leurs que celui-ci veut tenter, dans le monde 
des affaires, la dernière offensive qui lui as
surera. espère-t-U, la revanche. 

S... 

Une visite du patriarche maronite 
au général Sarrail 

Beyrouth, 8 janvier. — Le patriarche îna-
ronàte est venu de sa résidence d'hiver ren
dre visite au général Starrail. TOUR les évo
ques l'accompagnaient. 

L'entrevue, qui a duré quarante minutes, a 
été extrêmement cordiale. Le patriarche a 
affirmé l'attachement indéfectible des maro
nites à la France et a exprimé su confiance 
dans son représentant. 

Le générai Sarrail. «iaus sa réponse, a a*-
snré que la France ne saurait Caanacet envers 
<l«i ne change pas. 

DERNIÈRE HEURE 
La (Mrence interalliée 

les Ministres Lies Finances 
La deuxième séance piéniere 

la méthode de travail 

Paris, 8 janvier. — l-< e>nf«'Tcnce «le» mi-
niatrea dvs Hnauces a n-mi aujourd'hui, à 
37 neares, sa deuxième aèance plénlèrc. 

La texte français dn rapport des experts 
«ctargés d»> la préparation <lc la conférence 
arralt été distribué dtesa la mutinée ;nx dif
férentes délégations. 

La président d«> Il .onf .nDc- s propos»'-
ils méthode de travail snivaut. : 

Bar toutf* lea questions pour lesquelles 
« a accord unanime n'a pas été réalisé dan* 
des séances préparatoin<. 1rs délégué* de 

inces intéressées s'effttrceraieot d'abou-
<i«« c-onférenc»-j particulières a «h!» 
•BBahBBBBBasMmu*, I«es deux jour-

«rées d«- csjasjMdJi et d>- anaMatt s«>raient. con-
«asti't' s A ans aaMMaal cssM 1" résultat nti-
•lèsé pat h- Comité dfaaatrlt ferait l'objet 
W«n nouveau îiappwrt. <tui «.rait proposé à 
•"•awentlmeuc da toute la < iml'éronee. réunie 
•M) début de !a semaine i<roch.iiue pour toutes 
ses questions qn! itiréressent les puissances 
«"aytant pas été représentét s au Comité 
«faxperts: «•elies-cl a liraient bj faculté de se 
ifaire «OTtendre auprès du Comité et de pré-
saater leurs observati«>n--. 

M. Clémentel a insist.- MU- i l nécessité 
«la réaliser dans le plus bief Mai , un accord 
• •«lilin dans cette vue. 

Les travaux «le Ju t-onférem•«• «•outinneront 
«uéme le dlmuu. In : il u demandé que jus-
«••'à ce que cet accord aCat réuisee.rbaqtH' 
ilastdltinn coaaMèr» le rapport du Conrlté 
préparatoire comme < oufldenttel. 

Ces déclarations ont recueilli l'aaseuti-
joent unanime de m eonférsnce. M. Ctémeu-
tei >i exprimé i'eapolr «itie les séances d«-
aandi et <U> mardi prochains pormeftraitMit 
-•rabootir A l'accord dénnttrr. 

Les déb-gn»'»! de» différent»^ puissBnces non 
•narréaentées au Comité d'expert», ont ensuite 
cagoaié au président. 1« «roestlossi sur lea-
aatnBrr ils désireraient être entendus. 

La prochaine séance pKnière nuru lieu 
«aadl prochain. 

La amhodo de travail 

J>acis, 8 janvier. — Las ministres das 11-
amarm éaUas oat tixC- aujourd'hui leor mé-
sjssaéa de travaa. la procédure adoptée a 
rasaataxe do sérier les nnihll—ii; cortalna 
«TcBtrs aux, tais que le règlement nuancier 
«jea opérations de la Ruhr et l'ajustement des 
Jorfalt» d'occupation pour la Rhénanie u'in-
saressent pas en effet tous les alliés; s a con-

la répartition des aattoités du plan 
et le règlement d» la priorité belge 

_ Tone rénercusslon dJractc sur les créances 
Ida réparations «le toutes Tes puissances 

Aa cours da Murs aaiseraas las muiistres 
ajas fb—atit i i partitiillaïasissi mtérasaéas 
7 V 1 suas aawté laanast i s îa t l i aaat s t 
«as w a s n a s l l entr* las tassas «a présence 
m M avattrs raccord sur un projet de décl
assa <hi serm sxsaaus sasutie • l'approbation 
AV bl c*a*e*e*ce «a séance pMnlérc. 

l a OaenMé d experts nul a 4M chargé de 
aréparer U corrféjwee M potat oc rue tech-

, aaurra de son ooté «t entendra les 
n-stioa* -d"' r«Hc«aa*saBWi* * w rmsi-

aanaat A intérêts limités «tni n'ont pas pris 
part h «Ma travaux préliminaires. 
Le pourcentage des réparatiesis à la France 

et aux Etats-Lais 
l>au« les milienx Je la conférence, l'im

pression <•'• soir était nettement <>ptimiate. 
Quelqws questions seulement nécessitent un 
examen approfondi, et on espère parvenir A 
nu accord avant lundi ou mardi. 

DéJA le« délégués anglais ont accepté le 
principe «lu droir pour l'Amérique de béné-
fleier d.s versements allemands au titre de» 
Naatnttaa*. Les Etats-Cnig du reste, ne ré
clament «pi'im pourcentage très faible au 
titr«' des ré!Kitations sur les annuités du pian 
Itowes. 1>> tojle façon il nu semble l'a* Q'-'è 
le pourcentage ace-.nié à la Kranec sur les 
paiements allemand* (ô:! 0/01 doive être 
modifié. 

Oa espère un accord rapide 
sur toutes les questions 

1)'nu,, iu'.uu générale, On se félicite d«s 
«lispositiouK manifestées par les diverses dé
légations sa vite d'aboutir rapidement, par 
•les concessions réciproques. A un accord una
nime et rapide. 

VUE MESURE TARDIVE 

U 6ouvernement prépare 
une nouvelle repeasejifaTioa 

de ta fabricatrOft 
ai du commarca des annes 

I'aris, 8 janvier. — Des événements ré
cents ayant démontré la nécessité de sou
mettre A «les restrictions spéciales la fabri
cation et la vente des armes et d'aggnver 
les pénalité* oui frappent actuellement les 
porteurs d'armes prohibées, M. Camille 
Chautemps, ministre de l'Intérieur, vient de 
préparer avec les ministres des Affaires 
«•trangères. de la Justice, de m Guerre et du 
Commerce, nn projet de loi qni porte modi
fication A la loi du 14 août 1885 snr la fabri
cation et le commerce des armes. 

Les armes non régbsmalahi» 
Aux termes de ce projet, les règles pré

vues par la loi du 14 août 1885 pour n.fabri
cation et le commerce des armes rvglenieu-
tahaa sont étendues à la fabrication et an 
commerce «les armes non réglementaire*, y 
compris' les armes d'affût et lea munitions 
non chargées employées pour ces arases. 

Un nouveau mode d'achats 
De plus, le commerce des revolvers et des 

pistolets automatiques est soumis A certaines 
restrictions; aucune arme ne pourra être dé
livrée «aue sar la prdamtatloo d'an* astorisa-
t ion écrite et nominatlT eaccordéc t I ache
teur par -o préfet ou le sous-nruost da l'arron
dissement. Les auneurs et les stiamasTS no 
pouront en aucun cas recevoir d'autortaationa 
da cette nature. 

Toute personne se livrant au commerce de 
ces armes sera tenue d'avoir un registre t 
souches coté et paraphé par rantortté qnali-
née. sur lequel elle inscrira auprès du nom 
et de l'adresse de I acheteur, Isa earactérbj-
tlquee de l'arme rendue; ces»tadloatloaa las . 
crites sur la souche seront reproduites sur le 
volant. lequel sera remis t l'acheteur en 
échange de son autorisation d'achat délivrée 
par la prélecture ou la sous-préfecture. Cette 
autorisation «erra être épingle* A te souche. 

Des dispositions pénales sont urétnés pour 
le» < sntrss«eiiant« • une etatade d» fMXt.'A 

10.000 fr. , f un emprisonnement de >ix mois 
A cinq au^ ponr défaut de déclaration, qu'il 
s'asisi-e de la fabrication ou du commerce 
des a--aie s du modèle réglementaire ou non 
réglementaire ou de La «institution de dép«Hs 
d'arme»', une amende de 100 A 1.000 trancs 
et un emprisonnement de un A »ix moi» pour 
les commerçants et fabricants qui auront né
gligé de tenir le registre A souches réglemen
taires ; une amende de 100 M 1.000 fr. et un 
emprisonnement de un mois à un an pour 
toute |>ersonno .jtii sera porteur d'arme pro
hibée sans y avoir «'•té spécialement auto
risée. 

SUIVANT LES DENONCIATIONS 
D'UN DE SES COMPATRIOTES 

m fasciste rtaliea te proposait an grave 
attentat contre les iauaenbles de 

« rfraauuuié » et da « Qaotiuieo » 
l'ari.-. t janvier. — M. P.arnaud, jcgp 

d'instruiti<»n. poursuit, dans bj plus grand 
mystère, une affaire d'attentat qni n'a pus 
même fera un caaaasnnaaanac d'exécution, 
mais au sujet de teanaas ni police Judiciaire 
enquête. 

11 S a quinze jours parvenait ait Parquet 
une lettre d'an Italien dénonçant son com
patriote. Luigid Contiui, 'JO ans, mécanicien, 
habitant i&l-Denis, fasant parti.: «in faisccati 
de Paris annuel une somme «le 500.000 fr. 
avait été nruinise s'il faisait sauter les bu
reaux de deux jotirnnn.v: <r LHumanité » et 
le «t Quotidien », 

L'iigiii Contini fut stirveiilé et une perqui
sition opérée chez lui fit découvrir une petite 
valise dans laquelle es trouvait une grenade. 

Contir' était porteur d'un revolver chargé. 
Il a été arrêté ce écroué A la prison de lu 
Santé sous l'inculpation rie détention d'ex
plosifs. Il nie avoir été chargé de commettre 
un attentat quelconque, et rieu n'est venu 
confirmer la dénonciation de son compatriote, 
qui pourtant maintient ses graves déclara
tions. 

L'enquête sur les fonds électoraux 
Les refu.» de prestation de serment 

Paris, 8 janvier. — Le Parquet de ra iSeiae 
a chargé M. Fais, commissaire de po.icu r.ux 
délégations J3diclair««, d'interroger et d'in
culper M. i Uhis Billiet. délégué A ta propa
gande A l'1'i.ion des Intérêts économique-, 
frère du sénateur; M. Detaunay-BeUevtllc, 
industriel; M. OaMlard, président du Syndi
cat de t marchanda do vins en gros; et M. 
Félix, ancien président <ta Syndicat du com
merce de luxe, qui ont refusé de prêter ser
ment devant la Commission d'enauête parle
mentaire sur l'origine des fonds électoraux. 

Les négociations commerciales 
avec r Allemagne 

M. TreadsNabanrn dictera inacceptable 
l t projet français d'accord provisoire 

Berlin, 8 Janvier. — Le Conseil des mi-
ntetrea s'est réuni pour entendre te rapport 
d* M. Trendeienbourg, sur l'état des négo
ciations franco-allemande s. 

l'ne agence déohvre apprendre A ce sujet, 
que M. TreodelenbouTg a fait saloir que le 
projet fTançale, d'an accord provisoire, était 
Inacceptable pour lé gouvernement allemand, 
mais «ne néanmoins, les négociations de
vraient être oœtrouées. 

LA TERRE A TREMBLÉ 
L'cmothrfrSBsesrt de te seessaase A Strasbourg 

Straeboubg, 8 janvier. — L'Institut Pby-
skroe de Slrnsbourg fait publier lo commu
niqué suivant : 

Vn tiensbisraiiut de terre a été ntecrif A 

Des tJéputés coanowaiates 
palabrent à la porte des usines 

A ROUBAIX 
JenOi rets M h. 30, un groupe de six dépu

tés communistes descendait en gare de Rou-
baix. Lu police de eOreté connut bientôt les 
motifs de leur arrivée «lans note ville. En 
effet, tandis «pie quelques-uns se rendaient 
dans les locaJités voisines. A Tourcoing, Hal-
luin, Wattrclos, d'autres ti-staieut A Ronbaix 
a) allaient haranguer les ouvriers A ta i»rtc 
des usines. 

Qn'avaient-ils de si im|>ortant A venir dire 
.aux ouvriers roubaieienti ? Pas grand chose. 
On le verra plus loin par la reproduction 
d'nn tract qu'ils distribuaiout après leur* 
pulabres. 

Ennuyés sans doute de voir leurs siuU-
tres projets démaeqnés, Us veulent se don
ner pour victimes do machinations et profi
ter de cette circonstance pour intensifier 
leur propagande. 

DEUX INCIDENTS 
Boulevard d'Armcntière* 

Vanj U h. 30 M. Cornavin, «iéputé «ni 
cirer, haranguait un groupe d'environ 150 
ouvriers, A la porte des établissements Va-
nontryve, boulevard d'ArmenOères, tandis 
que M. FKwimond Bonté, secrétaire de te 
Fédération communiste du Nord distribuait 
des tracte. 

Lorsque le discours l'ut terminé, la police 
«le sûreté dressa nu procès-verbal A M. Flo-
rimond Bonté, pour distribution de tracts 
sur la voie publique, contravention A un ré
cent arrêté de M. le Préfet du Nord. 

M. Cornavin fut prié de suivre la police 
an commissariat du 1* arrondissement pour 
vérification d'identité. Le député communiste 
dn Cher fut gratifié d'un procSs-verbal pour 
Infraction A la loi du 30 juin 18S1, qui in
terdit les réunions dans te rie. 

Rue des Arts 
D'autre part, vers 18 h. 30, une réunion 

analogue eut lieu en face de l'usine Konsscl, 
rue des Arts. Au cours des discourr., tes gen
darmes se présentèrent pour interrompre te 
réunion et prier MM. Cornavin. député du 
Cher et Baranton, député «le I'aris, de les 
suivre A ta gendarmerie, aux applaudisse
ments d'une partie des auditeurs. Après avoir 
déclaré leur identité, ltv: députés communis
tes ont été relâchés. 

CE QUE DISENT LES TRACTS 
Voici, d'antre part, le contenu des tract» 

distribués au cours des harangues qui en for
maient eu somme nn développement : 

A toute la classe ouvrière, 
Depuis quclqne* semaines. le fauùsme e«t la. 

qui prépare, par l'avènement A la dictature, l'as
servissement aggravé de tous les travailleurs. 

De 1'* Action Française » an c Qnotid.'rn », dn 
c Télégramme » an «t Réveil do Nord », les gec-
tie ton» les blocs bourgeois (National et Carte! 
des Gauches, sans oirb'ier 'es chefs sociaiè-
trsltres). s'évertuent A insulter la classe ou
vrière et son seul parti, le parti communiste. 

Pins fine cela, nous les accusons d'être des 
faussaires. Nous sommes prêt* A prouver i tons 
tel travailleurs que la ciroalsrre n* 128 et sutres 
tunt des faux policiers, de la première A la der
nière ligne. 

Ouvriers et ouvrières des usines et des mines 
il faut, d'urgence, vous organiser contre le fas
cisme oui monte. Si vous roules ponvoir lutter 
pour vos revendications immédiates et abattre 
le capitalisme, travailles avec votre parti de 
«lasse à exiger la dissolution des ligues de ca
melots du roi. réclamer les arrestations des fsu-
teurs de vie «hère, réaliser contre tous ies chefs 
traîtres l'unité syndicale nationale et internatio-

ntie «Kllfir dé* meiHears salaires et le respect 
Ses 8 heurs*. 

Fermes dans cuaeu* sains vue eeautés «rant-
té preltiarlsane eempreasat tous les travailleur» 
pour ta résistance aa fascinas. 

A TOURCOING 
La piHtc empêche la esstribatfJoa de tracts 

La police a dressé une contravention ft 
charge d'un député de te Seine, Charles Anf-
frare. habitant rue Ricbolienr. 27, A Parte, 
qni distribuait des tracts communistes près 
du peignage Lauuëb rue du Sentici. 

A HAIXUIN 
Deux députes iCiwaiiiiUi sont l'ehjet 

d'an prêtés «ta bal 
Deux députés communiâtes <ie la Seine 

XM. Auffraye et Aduin, étaient venus A 
Halluin y apporter la « bonne parole » mes-
coutalre. Dans ce but, Us s'étaient postée A 
l *n»sle «le» rues de la Gare et de LaHe, pour 
v haranguer les ouvriers A ta sortie des 
usines. Mai» la police intervint, qui les en 
empêcha, aa rédigeant A leur chorgi;, une 
contravention pour attroupement. 

MACABRE DECOUVERTE 
DAMS UN BOIS DE U SOMME 

DES ARTIFICIERS TROUVENT 
LES DEBRIS D'UN AVION FRANÇAIS 

CONTENANT UN SQUELETTE 
Des artificiers travaillant au déblaiement 

du bois de Salnt-Piere-Vsast, près de Ban-
court (Somme), ont découvert les débris 
d'un avion français contenant dans te car
lingue, les ossements d'un squelette moins la 
tête. 

OrAee A certains indiciss. on a pu détermi
ner la marque de l'avion ; le n* relevé sur les 
débris de toile, est 427/2 . 

L'aviateur, qui n'a pu être identifié, tue-
sareit environ 1 m. 70; parmi les débris 
recueillis figurent une boussole, une paire 
de souliers A crochets, une paire do jambiè
res. 

Le corps a été provisoirement inhumé au 
cimetière national de Raneourt par tes soins 
do service de l'état-civU militaire. 

LES MESURES DE PRÉCAUTION 
CONTRE LES ÉTRANGERS 
UN AVIS DU PREFET DU NORD 

Xons publions ci-dessous le texte d'un avis 
que le préfet du Nord adresse en quatre lan
gues : franchis, italien, espagnol et polonais, 
aux étrangers >iui vivent sur le terri-tire du 
département : 

La République l rançau-e entend demeurer fidèle 
U aes tradition* d'hospitalité. Elle assurera ss 
protection aux ouvriers étrangers qui voudront 
vivre paisioiem.nt sur son territoire du produit 
de leur travail. Elle accueillera tous ceux qui lai 
demanderont en asile et voudront profiter de la 
liberté que ses loi» garantissent aux «stores» 
trançai.. A tous, elle permettra le libre exercise 
des droits privi-s et publies, auxquels ils peuvent 
légitimement prétendre. 

Mai» Je druit sTns&s H pour contre-partie 
l'obligation pour les étrangers de respecter les 
lois de la République et de s'abstenir de toute 
agitation poétique. 

Si certains d'entre eni prenaient part A des 
manifestations tumultueuses on A des tentatives 
<,e désordre, si d'antres s'associa ent A la perpé
tration ou à la préparation d'L-ctes de violences 
contre la liberté «m .a vie de citoyens ou contre 
la souveraineté de. la nation, le gouvernement 
n'hésiterait pa» a les déférer aux tribunaux et A 
prendre contre eux deh aarsares d'expulsion im
médiate. 

Nous ajouterons nue sjaapta réflexion : 
Il nous semble que l'avis.- administratif est 

un peu bénin. 
Les «'tmngers, en effet, aatreat no a seule

ment s'abstenir de prendre part à des mani
festations tumultueuses ou à des tentatives 
de désordre, mais rester sur la réserve h) 
Idusi stricte «n niani«1re iKjIitiqtie. c'est-à-
ddre n'ass'wter A auccue manifestation et ne 
te l'aire inscrire A aucune asoeiation s'occu-

pant de «joeationa qui dorreot ««ter »» V 
laje des saute cltnrsns français. 

LI LUTTE lïo-rrwumi 
L* Comité du Nord paar I» latte sm»tre te 

ris chère s'est réunie comme noua 1 asons 
annoncé, mercredi aprèa-mlét, t Lille, ea 
séance plêhière. * - -

Outre les rapports sur le msrrfté de la 
bière, rassemblée a entendu uTrcw autres 
rapports. 

Voici quelles sont ces conclasteae présen
tées par tes diverses c»mmlssloas: 

LE CHAUBON 
1» Bédocrion des prix de transports *»ur lea" 

ciisrbons domestiques; 
2« Réduction dn prix initial ea armant 1* 

charbon A la «nine; 
3- Taxation «ta ebiffre d'affaires as eépari -«• 

la mine. 
Le rapporl est adopté. 

LE PAIN 
1« ObligatioD pour le» agricuiteur» de «Jécisrtr 

kur récolte; 
S» Survcatenee des impertatMas : 
3° Taxation du prix du blé; 
4» Fermeture des boulangeries le aimascb". 
l u e discussion s'est aussitôt engagée en 

sujet d ete taxation et de te fermeture des 
boulangeries. 

M. Buebe combat arec chaleur te taxation 
et préconise d'autres remèdes posa aaansen» 
ter ta production du blé: r ta te l sM sur le 
prix des engrais ou réduction d'Impôts. 

M. G. Potié demande instamment qu'où 
empêche les meuniers de tabler pour leur* 
évaluations de la farine, sur le prix actuel 
des blés car i! y a eu des achats araataaeux 
au début de te récolte et U estime ost*S faut 
faire on» moyenne entre les prix pratiqués 
alors et ceux d'aujourd'hui. 

Ces observations provoquent «les daetera 
tteos très nettes de te part dn préfet, qui 
affirme: « La Commission des farinas s'op
pose énergiquenient A ce que les meuniers 
tablent sur le prix actuel du blé. 

» Hier, en raison des avantages qui leur 
avaient été consentis, nous avons été aasnntfi 
de constater que loin de proposer une baisse, 
tes meuniers demandaient te farine à 1 M et 
même i 161. Nous n'avons pas voulu qu'il en 
soit ainsi, s 

Après quelque? remarques sur l'éventua
lité d'une taxation avec échelle mobile mais 
par mois, on passe au rote sur te principe 
même de la taxation. 

La Commission décide de renvoyer te 
question pour une étude plus approfondie. 

Après une proposition présentée par M. 
Potié en rue du rétablissement de te carte de 
pain pour éviter le gaspillage, on décide de 
préposer la fermeture des boulangeries. 

On adopte ensuite un rapport de M. CoIa< 
sur l'alimentation généale autre que le petit 
et ta rtende. 

LA DERNIERE SEANCE 
Une dernière séance sera tenue dans naçj* 

ques jours. 
On y fera uu ultime rapport composé des 

conclusions des rapports des soaa-coaaafas
sions. On y joindra de» conclusions pratique* 
et des proposition-. 

ENCORE UN MARTTR DE U SCIENCE 
M. Marcel Demalauder. collaborateur Ci 

M. Deminitroux. le jeune chimiste «Jéeédé A 
l'hôpital Tenon, est mort, A son tour hier. A 
13 heures A la suite de la même dégjobuH-
satiou sanguin... «en a emporté M. Demcni-
troux. * 

UN CERF DE 3 M KILOS 
Uu magnifique cerf dix cors, levé au pi-: 

du Cagirc at iK'saut 300 kilos, a M M li: r 
sur le territoire de la commune d'A?;-. ; 
(Haute-Garonne). 

âaammmmmaaaaaaaaamaaaaaâi » 
la Srtilkin de Strasbourg ie 8 janvier, à 2 heu
res -Jô' :M" et A Zurich à 2 heures 4.7 15". 

Il .-: été ressenti par plusieurs personnes 
dv b«tiaaaaara et beaucoup plus fortement A 
Colnia--. Mulhouse.. Beltnrt, Un'aal. Remirç. 
mont et dans toute la région avejiahv'atc. 

UNE SECOUSSE SISMIQUE 
DANS LA COTE-D'OR 

Dijon, & .janvier. — Une secousse sisniique 
de courte durée »'aa] produite ce.'te nuit à 
Dijon vers 3 h. 40. Aucun dégât n'a été si-
-ruulé; cette même sceousse a été ressentie à 
^aint-Jean «le Lo-nc rt dans- les fasafta en
vironnants. 

Et dans les Vosges 
Epual. ô janvier. — C* matin A 2 li. 4."., 

un,. s««*usse sismique assez violente a été 
ressentie A Epiial et dans toute la région; 
la mouvement dirige d'Est A Ouest a duré 
pamtean secendes. 

UN AVH)N^icRASESÛR LE SOL 
Un quartier-maître est tue 

\ ertailtes, S janvier. — Le quartier-
maitre Charles TaUMard, du contre de l'aéro
nautique maritime A Salnt-Cyr-t'Bcole, effec
tuait un vol d'avion au-dessus du parc de 
iSaiut-CjT-1'Ecole, lorsque l'appareil piqua 
du nez et vint s'écraser c»Btre le sol. 

Le malheureux pilote, etéi veinent bleasé, 
lut transporté 4 l'hôpital militaire de Ver-
«sailles où il succomba dans la soirée. 

Charles Tninard était Agé de 21 ans; ses 
parents qui habitent Paris, 8 bis rue du 
iiaigneur, ont été prévenus. 

LA lAMSOîCAUfimOBlU: 
ALGERIE-DAHOMEY 

l'aras, 8 janvier. — M. Louis Renault 
vient de recevoir du lieutenant Georges Bs-
tianme, le téségramone «uivuuit daté de 
Colomb-Béchax : 

c Groupe deux voitures, parti de Save, le 1er 
janvier, a 0 heure, arrivé à Cokunb-Béanar, au
jourd'hui. 7 janvier, A 5 h., réalisant ainsi en 
140 h., ls liaison entre les terminas des voies 
terrée* dn Dahomey et de l'Algérie: traversée 
Sahara-Niger A Bécaar effectuée en S jours 18 
heures. — Estienne. » 

Le maréchal Franchet d'Kspérey. continuant 
sp tosrnée d'inspection au Dahomey: M Gradis. 
«on voyage d'études au centre de l'Afrique: le 
lieutenant George* Estienne. et M. René Es
tienne ont décidé d'effectuer leur voyage de re
tour, en assurant te liaison Dalkoateg-Algéri* 
dans le minimum de temps et ont réussi en fi 
tour* A effectuer le trajet qui sépare l'extrême 

UN AVIATUR BLESSÉ 
DANS UNE COLLISION A VILLAC0UBLAY 

Versailles, 8 janvier. — Ce soir, an moment «ie 
prendre son vol sur le parc tfaviation «le Vute 
coublav, le pilote civil Louis Favreau est entré 
en colluion avec un antre pilote qui atterrissait. 
Seul l'aviateur Favreau a été grièvement blessé 
à la tête. 

LES M E S U R A DE' REPRESSION 
EN ITALIE 

Rome, b .i-iuver. — L»>s journaux publient 
le te.Ue d'un très lonc; manifeste de l'oppo
sition qui protcéto contre !a politique de 
force et de répression a»*iue! e adoptée par le 
Gouvernement alors qu'on ne cône, aie aucune 
ajaaaitatam ni attentat contre les lois exis
tante.*. 

DES GRÈVES DE MÉTALLURGISTES 
ET DE MINEURS EN RUSSIE 

Riga, d janvier. -*- Les nouvelle» de Russie 
annoncent que le mouvement gréviste dan» les en
treprises métallurgiques et minière» du Doaciz, 
de» région» de Youzovka et de Makecvka, va 
grandisunt. 

Le» ouvriers ont déclaré la grève après i'insac-
cè» de» pourparlers engagé» depuis on moi* devant 
la coinrannou de» conflit», rt il» ont appelé leurs 
délégué». Oc Roatov-iur-le-Don et de Kharkow, 
de* troupe» «Mit envoyée» pour maintenir l'ordre. 

Sprint» de 10 h.: l»r «prir-.!.- Grezd». Fr.«': :• . 
Pa^uoul. De Baetj; — S* sprint: Pur»r. Mm*i B't 
V*o A.-ken, Persyc , — .îe »r»rint : !»« B*^:s. Die WsUT. 
PaSDoa], Grenda; — te eprinl: Kieieoe. V *n K i s r ' " 
Tbyemea. Veafterelde. — 3c spriat : GrfTuds. Asru. 
Vaade»eld^, Yer»cll«lde.:. 

Bs 76 heare». 1J»I7 m a . »«0 a . 
A U 77e heure, à *»i»ait et k mi-oour*c . l.ftii . s. 

cor. stf eonvert» pjr Hs «Wiaipes de am. 
Le. cIiMAmcut général e*t I» swrra&t: AeMsvYàa 

Kevpen. 167 pouit»: Rieleps-Thollialeelt. 141 r : 
Orende-Mftc B»atii. 100 p.; Frêdêrii-V*nérrelde. - .• 
point»; P>Enoul-Dur«v. po r ; P. Thr»-De WoaT. SI 
pointe; M. ma*S*e«Ps Baefs. SS p.: Thj—i«s-V»n-
meerb^rrhe, 43 p.: lYrsyB-Venehehlea. *7 P-: Bsd's-
V«a Hseae, 31 p.: T«ri«.--P«yrod». 37 p.; X«sil <»»u: . 
-7 p.; M i v l m Boscm, l i B*CStS> 

Les eonrenr» coïKinnetif. à riv« aTSSSS. 11» »"•!>.-•- • 
v n t C4>n*»MSBex.t. L'e«|Uipe l£»rrel Bnreee-De B»--
eeceeje le peloton » .inî mr'int et »e trtrare en SS« .'.-
lente forme. L'wai«t:eo est très 2T*nd-.. 

L* rrtace ashpajl *ui mx Joo:» 
L'hêriti«r de U «aSSSsa* royale, 1» Prirk-e LéSSsM 

•emorer» U cra-iùc spSSBSS de »» prè»anca diai»nciic 
proehsia. 

BOXC 

vn «xKoogiar napo-TOM uispapg ? 
Londres. S janvier. — Cet apria-aaidK ta bsT-.nr 

arststin Loi» Kirpo a dieooiô Um ceeteitians 4'uu 
malcS qni la mettra en présence de Toot Cribbooj. 

Si te boaenr américain arcepte, !a rencontra m : , 
lien à i-osdros le landi i<\ mars. 

FOOTBALL-AS&OCIATION 
DJÎMAJ4DE DB MJtTCB. — BsusSir S^lilISS-Clali 

«t» BVjrasBSs. cercle «la promotion, déair* re»eaa-.r-r 
Bossa équipe du Nord (Promotion oa Ira Dtvi»i«.u?. 
le S terrier et le ,-oor de Piques. 

Dernière* Nouvelles Sportive* 
I*ES SIX J0VB.8 DB XXUXSXAJES 

Bnixeîlw. 8 j»»Ti*T. — Sons «Tom l»i*«»* îe«» eou-
renr» merrredi, à aninv.it. b»;aiiL*nt jr̂ roa»-. Nos* îcraii-
moDs M tliMQt fpip I'*nthoMtant« était gnnd. 

11 devait l'être *ncore dgfsnînfr \ >I*T H fliwRwarnt 
d« 1 !.. eu matin fnt IWaneoni* dwpatô. L* ptirint IUL 
ffagné par t>o TN'oîff, De Baors, Acrt*. ftMflBSj Vîa-I 
K«a»pcp. 

Pan aran: 1« quatrî -nie claaaemcnî. i hyaians. qui 
avait essayé de «enfuir durant tonte I» boirtr, ^a 
mare <-t pr*»Bd, avec l'aide de M»n co-eqnipier, 
daiBi tour d'avance. Lea «nlre* éontymt, 
tonie allure pur Aeris. voyant le danger, 
à Ia poursuite de* fujardh et, aprè» «M 

dr* fer Sud-Aï-Bérhar ^extrême 8ud drj rhtrœii 
ré rien). 

Itee bembu éclate aérant aa café 
4e Damvlller» 

M«M>tmedy. 8 janvier. — Une bombe de 
te guerre a fait explosion cette nuit, vers 
3 heures, devant un café de Damviliers, 
semant l'alarme parmi ta population; U n'y 
a pas eu d'accident 4e personnes, mate les 
dégâts matériels sont importants. 

Un sote de l'année 1023, un coup 4c 
fusil avait été tiré & travers te fenêtre 4e ce 
même établissement et nn coneommateur 
qul jouait aux cartes avec le débitant, avait 
été tué. On se demande si le nouvel attentat 
de cette nuit n'a pas été dicté par la ven
geance. 

LE POURVOI DE S U N E C EST REJETÉ 
Paris, 8 janvier. — La Chambre crimi

nelle de te Cour de cassation rient de reje
ter le pourvoi formé par Besace, qui avait 
été condamné ft te peine des travaux forcés 
t perpétuité par te Oour d'asslua «ht 
tftre, pour avoir fait «isspaeaiire M. 
t^teôeneur coneeiOPi- «réaéral du Fhrratèce 

menée» a 
s'élancent 

[une âpre, 
trois- Bâst-
p'.t, Badu-

le* rattrapent. Senlameat, dans la bagurr. 
pe» farciu «anbiées: Frédéric-Van Kuj-
Vaalaken, Maes-Vaa Baxem 

L'éqaipe Noil-Putiey. était aur le point de l'être; 
daas une doacont» mataitiqué, les coureurs tiefroi* 
reprirent lo terrain perdu et arrtTtront dans le pelo
ton da tetc. 

Après le sprint. Aertc Vim Kemr.n étaient ou î^te 
arc, 129 point', «torain rtiol-n^-Tbalteœbeek a»ec 
104 pointe. 

A * a. dn matin. I» «aéuecin de aarvia* abli^eail 
%"an ataaevelt. souRrant. è abandouner. son <—éqaipier 
a 8 heures ponr former usa nouralle ér,u>pe, en ca« da 
détection d'un 4e* astre» cesrevrs. 

i/» «satiné» Se jeudi fnt ralatiremcnt calme. l."« 
eoscBxrent». se reaaastaat de» effort» do la suit, rou
laient à «n» alinr» moéérée. 

A aaidi. sait k lo 6Je heau-e 4e course, 1.S23 kilo*». 
965 asétree étaient eesvcrts. 

Préaérie voit aos «Vêlai pr«!o«ré tuiqu.% o k. pour 
trouver sa sonvel éqmjpier. A - h. 15, une chute 4a 
M. Bsraae arrête Jéaei. i.cs deu* couronrs ua sont 
pu* trè* touchés. 

t 1 1 . 3 0 . fitaadeert, qni t v u t fait use ehata des» 
|e «allés 4» mercredi, et qai aonffre de fnrencles, dois 
* l»»<n* lr *ur svli 4a médeoia. Vaadevelde, «on par-
aanalre. tonne «ne sonTene éqsrpe avec Frédéric. Ils 

8 h-, rrédéne es eaevre, aaeia Van hleapcn 
renia n lo peloton. Van Acken «Mal* 1 San tonr e n * 
sassat 

Le aprini de Z h. «tn matin donne c anime vers-
qnaurs: lieten». Aerta, Van Kentpen. Frénéric. Bie-
lene; Aerta-Vae Kcsnpen. 14S peints; Rielenl-Thollem-
beek. 131 points. 

1*1 Mirée 
Une teule énorme eeanUit à 1* aesre* d» ieadi. 

L'énreuee ea» yrirr *'- «a poasihle, car lea concar 
rente ne s t o i r a i t pas leur» eCoru, même peur obte
nir aa Mgsr svasMac*. . 

Le 1er aprsnt 4» S h. «et M B * par : Van Kempen. 
BU*»»», Tsg a s a . si»»»; — msnrtot ; Va» «U Volse, 
V a n i a a lias*. aWla», 9tn*»: — »a «prlnt: Van 
Kempen. 'srrMêrle. Rieleaa, Mae»; — 4e eprtnt: 
Olmtn, Tbéilembee». Aevis, Per*m; — S e sprint: De 
Paats. atslsna, P« Thjr». aie*». 

X la '»* benre, l .S lê kilom. 100 m. «ont eonreru. 
A B h. du aolr, P»t«or», eni doemoit depuis quelque 

Map 4*s aiSams 4<1ame*u«8man. sanabamsas. N»«l. •** 
ce-êenspiar. aantanna senO. H e beat beaxea penr trou-
rer aa nm»»in pnrMneire 

« m Tw benre. 1.8SS kfiee». 7V5 m. sent i an» este. 
Al» Tae nesre, 1(90 Misât MO m. tnt esovex:-

LES OOtTBSES A emnanaSml dn s jasrtar 192". 
IMx Lesanstoe I « J * J fr , l . soo m.): 1er, Psrr- ••-

tùnermonpre») ; '2e, Lananna; 3c. Peter the Ga~ — 
Ven placée: Anaelol, Sabir, Hr Oirl, g an» H s*» S«e--.-
tjnin Cleo. Ro>. AaasT. — Pan mutuel: Pries», 1* '''" 
9.C0, 4.O0, 10.50; peleuse, l l . lV, 7..Sa, 16.00, 10 .-> ' 

Prix 4'0*S* f.'.SoO fr, c.300 a>.> : 1er. Derb-e Basa 
(Varheefbe) ; S», Doune K.-'.»»; Sa, Cadix — Pan 
placés: Castor. Dnhlila, DSC, Borgréer». rjknM. Lis 
rua. Benne Augure. Celée. Verne, f*b«nnsh*l_ 1. 
Chenneaec. J»ère, Caleno!.' Deifi. — Péri mutuel: r 
eufe, 60.00. Cà.iû. li.JO, Ic.ôu, p-iou«e, 4S.00, U.U ', 
lo.oo. la.oo. 

Prts kanaaalin c . w o fr., 1.S00 m.): 1er. H T 4 M 
•'Van Pnaagaea); -e. Petit Prjaest; a*, Lnnsem. — 

as tae l : P»*sgs. M.50, tVN, &.be. 
o.jO; sntanse, 18.00. 7.50. 6.00. S.50. 

»»ts eut Taxas (1.500 (r , 3J00 m.): 1er, L ' ï . . . 
nnrean-1; Se, «dserante: 3«. R*>r*jmr. — Ken pineée: 
atenae « " I s s u — p»ri astael : Peuge, «.«u. 5 S.' 
S^éï peJenee, 10.00, 7.00. 11.00. 

Prix si* f i H I U (S.SOO fr, 2.600 a.>: l»r. Osé-
senr (DetTene)t 2e. Ramoneur; 3e. Néloeko. — Kou 
plaeén: Pandore, Phiton. — Pari mutuel: Peaa-
11.00. 8.00, 38.00; peianee. 0.00, 6.00, 3OJ0 

RBfSBGmBfTS 
da Jeudi S janvier 1835 

COTONS 
ijvnnroox. s jaaiu». 

Vaut*». 8.000 (8.000) ; fannertettoue. lS.e»:i 
(67.144); Aaaétienin. banaae 8 (bêlas* I I ) ; aMsUi::-
kemuw 8 (bsle** 1 1 ) ; K(rptien, basas* U ( M ) . 

OLOTPXS. — Oeuas n i l t S l » 
nible. 84.05 (38.S8; — A terme: «i 
(-23.45-47); février. 28.65 (28-58); 
(38.75-78); avril, 34.03 (88.81); 
t-é.OS-10); Jais, 34.3* (84.17); 
(34.35-3T) ; a«tt, 23.88 (83.88) 
(33.88): octobre, 23.82-85 (83.78-7* 
33.79 (28.68): ê é i a t a a , 28.76 (38.06) 

Aux parta 4a l'Atmastsan, 14.080; ans umrta d., 
traite, 25.000; an» part» dn Pacifique, 4.900; Anne I 
vMw» de lintérienr, 85.000. ^ ^ 

Pnn» In arasa» Diatasee. 18.000; Vrssc* et c'en;; 
sent, itXOM; pour lo Japon. 5.000. 

Marché de» change» è l'Etranger 
Ou jeudi S Janvier 1»*5 

(88J3*); , „ H J 
• eS/lTe» 

aâr Pmrm, 18.35; snr ' T1B1 t . - . 
8/S- sar aàtaernBas. I U 1 . • " • ' • 

AleaemeMe: Snr I sndrae, 87 47. 
Rome: Çsr Pnria. 188.00; sur teaexes, H 8 J » 
Milan: Snr Purée, 186,80. ^ « s a » . 
Oenêes: amr Pari*. 37.70 . . * ; anx ' - - ^ - „ . 

1 /2; aur Imaanlea. 8».VO. • " • » • * . S 4 - • 

T»rk, 419.00, 

tlw.ru
aninv.it

